
INDUSTRIE – Fabrication de meubles et produits connexes (RMR de Montréal) 
Table métropolitaine de Montréal – Emploi-Québec 

 
1. Principales caractéristiques de l’industrie 
 

 Le sous-secteur de la fabrication de meubles et de produits connexes est composé de 3 
groupes d’industries, soit celui de la fabrication de meubles de maison et 
d’établissement institutionnel et d’armoires de cuisine (SCIAN 3371), celui de la 
fabrication de meubles de bureau, y compris les articles d’ameublement (SCIAN 3372) 
ainsi que celui de la fabrication de d’autres produits connexes (SCIAN 3379).1 

 

 Selon l’Enquête sur l’emploi, le revenu et les heures de travail (EERH), le nombre de 
salariés dans l’industrie du meuble au Québec est passé de 21 629 en 1996 à 29 069 en 
2000, soit un taux de croissance annuel moyen de 7,7 %. Pour sa part, au cours de la 
même période, l’industrie manufacturière connaissait une croissance moyenne de 4,6 % 
par année.2  

 

 Par contre, selon l’Enquête sur la population active (EPA) de Statistique Canada, le taux 
de croissance annuel moyen de l’emploi dans l’industrie de la fabrication de meubles et 
produits connexes est estimé à 9,7 % entre 1996 et 2001. Le niveau d’emploi est passé 
de 25 000 à 39 800, soit un taux qui est près de 3 fois plus élevé que celui de l’industrie 
manufacturière estimé à 3,3 % pour la même période3 

 

 Dans la RMR de Montréal, on retrouve, selon l’EPA, environ 43 % des emplois de 
l’ensemble de l’industrie québécoise du meuble. Le niveau d’emploi est passé de 10 000 
en 1996 à 17 300 en 2001, soit un taux de croissance annuel moyen de 11,6 %. La 
croissance de l’emploi de l’industrie du meuble, au cours de cette période, a donc été 
plus élevée dans la RMR de Montréal que dans l’ensemble du Québec (9,7 %).4 

 

 La grande majorité des établissements (95,5 %) de l’industrie du meuble des cinq 
régions administratives de la RMR de Montréal emploient en décembre 2001 moins de 
100 employés.5 

 

Établissements selon la taille, RMR de Montréal et régions administratives, industrie du 
meuble (SCIAN 337), décembre 2001 

Ensemble 
des 

industries 

Régions de la RMR de Montréal  
(comprenant les parties hors RMR) 

Proportion des 
établissements 

ayant : 

Montréal Laval Lanaudière Laurentides Montérégie 
Ensemble 

des 
régions de 

la RMR 

Ensemble 
du 

Québec 
Ensemble 
du Québec

N 146 25 80 80 149 482 936 157 193 De 1 à 4 
employés 

% 46,5 % 36,8 % 63,1 % 62,0 % 55,2 % 52,9 % 55,6 % 64,7 % 

N 234 50 105 113 214 716 1358 215 932 Moins de 
20 

employés % 74,5 % 73,5 % 80,8 % 87,6 % 79,3 % 78,6 % 80,7 % 88,9 % 

N 292 64 128 126 258 868 1607 238 027 Moins de 
100 

employés % 93,0 % 94,1 % 98,5 % 97,7 % 95,6 % 95,3 % 95,5 % 98,0 % 
 

 En décembre 2001, 1 686 établissements sont recensés dans l’industrie du meuble au 
Québec et la RMR en compte 660. La répartition de ces entreprises dans les 5 régions 
administratives formant la RMR (incluant la partie hors RMR) est la suivante : Montréal 
18,7 %, Laval 4 %, Lanaudière 7,7 %, Laurentides 7,7 % et la Montérégie 16,0 %. Dans 
toutes ces régions, la classe fabrication de meubles de maison et d’établissement 

                                                           
1.  Le SCIAN 337 correspond au CTI 26 (classification de 1980), qui regroupait l’industrie du meuble 

et des articles d’ameublement et quelques CTI à 4 chiffres de d’autres secteurs industriels, soit les 
codes 1699, 1993, 2542, 2549, 2599, 3039, 3061, 3971 et 3999.  

 

2.  Statistique Canada, Enquête sur l’emploi, le revenu et les heures de travail, 2001. 
 

3.  Les deux enquêtes de Statistique Canada présentent des estimés différents sur l’emploi dans 
l’industrie du meuble puisque l’EPA est la seule à estimer le nombre de travailleurs autonomes. 
L’EERH n’en tient pas compte, celle-ci étant menée auprès des établissements plutôt que des 
individus. 

 

4.  Statistique Canada, Enquête sur la population active, 2002. 
 

5.  Institut de la statistique du Québec, Registre des entreprises, décembre 2001. 
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institutionnel (SCIAN 33712) prédomine. En effet, la proportion des établissements dans 
cette classe varie à travers les 5 régions entre 45,6 % et 71,1 %.6 

 

 L’industrie du meuble au Québec accapare, en 2001, 0,8 % du produit intérieur brut 
(PIB) de l’ensemble des industries au Québec (1,5 milliards sur 199,6 milliards en $ 
constants de 1997).7 C’est une proportion supérieure à 1997, où l’industrie était à 
l’origine de 0,5 % du PIB de l’ensemble du Québec (0,9 milliard $ sur 175,1 milliards $). 

 

 En 1998, le groupe de l’industrie du meuble et des produits connexes (SCIAN 337) 
représentait dans l’activité manufacturière des cinq régions administratives formant la 
RMR (incluant la portion hors RMR) 6,3 % des établissements manufacturiers (362 sur 
5 790 établissements). De plus, 4,3 % de tous les employés travaillant à la production 
manufacturière dans les cinq régions étaient affectés à ce groupe (9 759 sur 228 895 
employés). La valeur des expéditions accaparait 1,9 % des expéditions totales de 
l’ensemble de l’industrie manufacturière des cinq régions (1,3 milliards $ sur 65,6 
milliards $).8 

 

 La valeur des expéditions au Québec (plus de 3 milliards $ en 2001) a augmenté de plus 
de 68 % entre 1996 et 2001.9 La destination des livraisons de l’industrie québécoise du 
meuble, évaluée en dollars constants de 1988, s’est modifiée entre 1988 et 1998. Au 
début de la période, 13,3 % des livraisons étaient destinées au marché international et 
86,7 % étaient pour le marché national (63,7 % au Québec et 36,3 % au reste du 
Canada). En 1998, la proportion des livraisons à destinations internationales a augmenté 
à 43,9 %, mais a chuté du côté du marché canadien à 56,1 % (67,9 % au Québec et 
32,1 % au reste du pays).10 La concurrence chinoise sur le marché américain est 
toutefois à surveiller. En effet, la Chine a augmenté ses exportations de meubles et de 
produits connexes vers les États-Unis de 4,5 milliards $ US en 2000 à près de 7 milliards 
de dollars en 2002, soit une augmentation de 55,4% en deux ans.11 

 

 L’industrie québécoise du meuble a connu une très forte croissance de la valeur de ses 
exportations. Les exportations sont passées de 205 millions $ en 1988 à 1,7 milliards $ 
en 2000. Le secteur (CTI 26) a connu, entre 1988 et 2000, un taux de croissance annuel 
moyen de 19,2 %, avec une croissance plus marquée entre 1995 et 2000. Durant cette 
dernière période, le sous-groupe ayant connu la plus forte expansion est celui des 
sommiers et matelas, mais ses exportations demeurent marginales représentant 
seulement 0,8 % de la valeur des exportations totales de meubles. L’industrie des 
meubles de maison en bois et celle des meubles et articles d’ameublement pour hôtels, 
restaurants et institutions représentent près des deux tiers de la valeur des exportations 
totales du meuble. Tout comme l’industrie des meubles rembourrés, elles ont connu une 
croissance annuelle moyenne supérieure à l’ensemble des industries du meuble. 

 

La valeur des exportations 
totales en 200012  

Taux de croissance annuel moyen de la valeur des 
exportations québécoises du meuble 

CTI 
En millions 

de $ 
Part des 

exportations 
% 

1988-1994 1995-2000 1988-2000 

Industrie des meubles de maison en bois 
(2611) 548,7 32,6 % 21,9 % 24,0 % 22,9 % 

Industrie des meubles de maison 
rembourrés (2612) 125,2  7,4 % 23,9 % 32,0 % 26,3 % 

Autres industries des meubles de maison 
(2619) 11,2 0,7 % 20,5 % -9,5 % 8,6 % 

Industrie des meubles de bureau en 
métal (2641) 40,3 2,4 % -4,5 % 14,9 % 4,4 % 

Autres industries de meubles de bureau 
(2649) 232,5 13,8 % 6,8 % 30,3 % 16,5 % 

Industrie des sommiers et matelas (2691) 13,1 0,8 % 12,4 % 38,0 % 27,8 % 
Industrie des meubles et articles 
d'ameublement pour hôtels, restaurants 
et institutions (2692) 

549,1 32,6 % 17,3 % 21,3 % 19,9 % 

Autres industries de meubles et articles 
d'ameublement n.c.a. (2699) 162,8 9,7 % 7,3 % 24,9 % 17,9 % 

Total : Grand groupe 26 1 683,0 100,0 % 14,6 % 23,4 % 19,2 % 
 

                                                           
6. Statistique Canada et Institut de la statistique du Québec, Registre des entreprises, décembre       

2001. 

7. Institut de la statistique du Québec, Produit intérieur brut par industrie au Québec, juin 2002. 
8. Institut de la statistique du Québec, Statistiques principales de l’activité manufacturière par région 

administrative, site WEB, 2002. 

9. Institut de la statistique du Québec, Industrie manufacturière du Québec 1996-2001, avril 2002. 

10. Ministère de l’Industrie et du Commerce, L’industrie québécoise du meuble depuis l’entrée en 
vigueur de l’Accord de libre-échange, septembre 2000. 

11. U.S. Census Bureau, U.S. International Trade Statistics 

12. Institut de la statistique du Québec, Les exportations totales dans l’industrie du meuble québécois 
selon les codes CTI, compilation spéciale. 
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Les exportations de meubles sont destinées presque uniquement au marché américain, 
dont la part des exportations est passée de 93,7 % en 1988 à 98,0 % en 1999.13 

 

 Au Québec, le secteur de la fabrication de meubles et de produits connexes a augmenté 
ses dépenses en nouvelles immobilisations (construction, machines et équipements) de 
l’ordre de 113 % entre 1997 et 2001 passant de 62 millions $ à 132 millions $. Cela 
représente un taux de croissance annuel moyen de 20,8 %. Du côté des réparations 
(construction, machines et équipements), le secteur a accru ses dépenses de 21,2 % 
entre 1997 et 1999 passant de 24 millions $ à 29 millions $. Le sous-secteur de la 
fabrication de meubles de maison et d’établissement institutionnel et d’armoire de 
cuisine (SCIAN 3371) accaparait, à la fin des années 90, la majorité des dépenses en 
nouvelles immobilisations de l’industrie (78 % à 80 %). En 2000 et 2001, le sous-secteur 
a diminué sa part dans l’ensemble des dépenses d’immobilisations et ne représente 
maintenant qu’environ 47 % des dépenses totales de l’industrie. Le sous-secteur de la 
fabrication de meubles de bureau (SCIAN 3379) le devance maintenant à ce chapitre 
avec une part de 49 % des dépenses totales de l’industrie.14 

 

 En 2001, les dépenses en nouvelles immobilisations dans l’industrie du meuble pour les 
5 régions administratives de la RMR de Montréal se chiffraient à plus de 64 millions $ et 
se répartissaient ainsi : 41,8 % pour Montréal, 7,8 % pour Laval, 2,5 % pour Lanaudière, 
2,3 % pour les Laurentides et 45,7 % pour la Montérégie. La Montérégie a, en 2001, 
doublé ses dépenses en immobilisations (par rapport à 2000), alors que toutes les 
autres régions de la RMR ont diminué les leurs (exception faite des Laurentides qui les a 
légèrement augmentées).15 
 

 En 2001, le nombre de travailleurs de 15 ans et plus travaillant dans l’industrie s’élève à 
14 175 travailleurs dans la RMR de Montréal. De ce nombre, seulement 1 435 sont des 
travailleurs autonomes, soit environ 10,1 % du nombre total de travailleurs. On retrouve 
la plupart des travailleurs autonomes (88,2 %) dans la fabrication de meubles de maison 
et d’établissement institutionnel et d’armoires de cuisines (SCIAN 3371). Dans 
l’ensemble du Québec, ce sont près de 3 900 travailleurs autonomes qui œuvrent dans 
cette industrie, ce qui représente une proportion équivalente de travailleurs autonomes 
(10,1 %). Par contre, on retrouve une proportion légèrement plus forte de travailleurs 
autonomes dans le groupe 3371 avec 90,0 % des travailleurs autonomes de l’industrie 
au Québec.16 

 
2. Principaux éléments de problématique 

 
 L’industrie aura à améliorer les compétences de base de ses travailleurs avec 

l’informatisation croissante des méthodes de production puisque 39 % des travailleurs 
de l’industrie, dans les cinq régions administratives de la RMR, n’ont pas complété leurs 
études secondaires.17 De plus en plus, les employeurs recherchent des employés 
polyvalents à l’intérieur de l’entreprise pour combler les postes ouverts. 

 

 Les salaires des employés de l’industrie du meuble sont moins élevés que ceux de 
l’ensemble des industries manufacturières (environ 80 % du taux horaire moyen de 
l’industrie manufacturière au Québec18). Cela pourrait occasionner d’éventuelles 
difficultés de recrutement dans l’industrie pour des emplois qui sont déjà faiblement 
rémunérés comme vernisseurs/vernisseuses en finition et en réparation de meubles 
(CNP 9494), conducteurs/conductrices de machines à travailler le bois (CNP 9513) et 
les manœuvres des services de transformation, de fabrication et d’utilité publique (CNP 
9619). 

 

 Puisque la plus grande partie des exportations est faite du côté des États-Unis, 
l’industrie québécoise du meuble est très dépendante de l’évolution de leur économie. 
Le ralentissement économique des États-Unis au cours de 2001 a modéré la croissance 
de l’industrie du meuble et plus particulièrement celle du meuble de bureau. En effet, les 
baisses d’emploi dans les grandes entreprises américaines ont eu des répercussions 
directes sur l’industrie puisque celles-ci se retrouvaient avec beaucoup de meubles en 
surplus. Les compagnies ont donc liquidé sur le marché de la revente leurs meubles à 
très bas prix ce qui a nui aux ventes des exportateurs québécois de meubles de bureau. 

                                                           
13. Institut de la statistique du Québec, Commerce international de marchandises au Québec, volume 

1, numéro 3, 2000. 
14. Institut de la statistique du Québec, Investissements privés et publics, Québec et ses régions. 

Perspectives révisées 2001, janvier 2002. 
 

15. Ibid. 
16. Statistique Canada, Recensement de 2001. 
17. Statistique Canada, Recensement de 1996.  
 

18. Statistique Canada, Enquête sur l’emploi, le revenu et les heures de travail, 2001. 
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Par contre, l’augmentation des mises en chantier aux États-Unis (croissance de 26% 
entre 1995 et 2002), au Canada (croissance de 26% entre 2001 et 2002) et au Québec 
(croissance de 53,4% entre 2001 et 2002) ont eu pour effet de stimuler les ventes des 
entreprises de meubles de maison. 

 

 Un bon nombre de gestionnaires ont une approche artisanale. Ils ont une expérience 
dans la fabrication, mais ils ont des lacunes dans d’autres domaines comme la 
commercialisation de leurs produits. Cette problématique prendra de plus en plus 
d’importance avec la mondialisation croissante des marchés. 

 

 L’industrie du meuble est très sensible au niveau global d’emploi dans l’économie ainsi 
qu’au taux d’imposition puisque les dépenses des consommateurs pour les meubles 
sont directement proportionnelles à leur revenu disponible (revenu personnel moins les 
impôts). Les taux d’intérêt ont aussi un impact sur la décision d’achat à crédit. Les 
faibles taux d’intérêt, tant aux États-Unis, au Canada et au Québec, ont contribué à 
stimuler la construction résidentielle, et par ricochet, l’achat de meubles. 

 

 Pour faire face à la compétition et répondre aux exigences de la clientèle, les entreprises  
devront poursuivre l’introduction des technologies dures (propres aux facteurs de 
productions) comme :  

 La commande numérique par ordinateur (CNO) 
 Les codes à barres 
 La fabrication assistée par ordinateur (FAO) 
 La production assistée par ordinateur (PAO) 
 La conception assistée par ordinateur (CAO) 

et les technologies douces comme par exemple :  
 Les systèmes de fabrication juste à temps 
 Les techniques de contrôle de la qualité 
 Les nouvelles techniques de commercialisation 
 Les normes ISO 
 Les compétences des gestionnaires en planification et en prévision 

des ressources humaines. 
Les technologies ont pour avantage de réduire les coûts de production, d’augmenter la 
productivité par travailleur, d’optimiser l’utilisation des matières premières et d’obtenir 
une meilleure qualité des produits et ce, de façon constante. 

 

 Les marchés de la construction de maisons neuves et de la revente de maisons étant 
très actifs, on prévoit que l’industrie de la fabrication de meubles continuera sur sa 
lancée dans les prochaines années. Plusieurs marchés pourraient être développés.19 :  

 On prévoit une augmentation de la demande de meubles haut de gamme en 
raison de la croissance économique; de plus, au fur et à mesure que la 
génération suivant celle du baby-boom (l’écho du baby-boom) atteindra l’âge où 
ils toucheront des revenus plus élevés. 

 Les meubles spécialement adaptés pour les personnes âgées seront de plus en 
plus en demande avec le vieillissement de la population. 

 
3. Changements techniques ou organisationnels en cours 

 
 La fabrication assistée par ordinateur, la conception assistée par ordinateur et les 

procédés de production à commande numérique par ordinateur continuent leur 
pénétration dans l’industrie du meuble. Environ 40 % des fabricants canadiens en 
avaient à leur disposition en 1999.20 Ces technologies permettent de réduire les délais et 
d’améliorer la qualité des produits. 

 

 Les codes à barres seront davantage utilisés pour améliorer le stockage et assurer la 
livraison juste à temps. Ils permettent une réponse rapide et efficace aux commandes 
des clients ainsi qu’une utilisation adéquate de l’espace. 

 

 Les sites Internet ainsi que les CD-ROM, qui permettent de diffuser de l’information sur 
les produits des entreprises, devraient prendre de l’ampleur. En effet, on assistera à une 
montée des salles de montre virtuelles pour répondre aux demandes spécifiques des 
clients. 

 
 
 
 

                                                           
19. http://sodec.qc.ca/industries/02meuble/01Profil/action.html  
 

20. Industrie Canada, La série des cadres de compétitivité sectorielle. Les meubles de maison, vue 
d’ensemble et perspectives, 1999. 
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4. Perspectives sectorielles 2002-2006 
 
Selon le modèle de prévisions économétriques, élaboré par la Direction de la planification et 
de l’information sur le marché du travail d’Emploi-Québec, l’industrie du meuble au Québec 
est le secteur qui verra son niveau d’emploi augmenter le plus rapidement dans la RMR de 
Montréal et dans l’ensemble du Québec. Le secteur devrait connaître, au cours de la 
période 2001-2006, un taux de croissance annuel moyen de 5,5 % devant les services aux 
entreprises (4,1%), les produits métalliques (3,2%) et les divertissements et loisirs 
(3,1%).21L’évolution des exportations internationales, de l’emploi global au Québec, des 
mises en chantier de maisons et d’édifices, la baisse des impôts sur les revenus (ce qui 
hausse le revenu disponible des ménages), les faibles taux d’intérêt, la valeur du dollar 
canadien ainsi que les augmentations de salaires constituent les cinq éléments les plus 
importants pour expliquer cette prévision. De plus, les différents accords qui libéralisent les 
échanges devraient permettre d’accroître les exportations ce qui augmentera la demande de 
main d’œuvre. 
 
 
5. Principales professions au sein de l’industrie du meuble et des articles 
d'ameublement du Québec 
 

 Ébénistes (CNP 7272) 
 Monteurs/monteuses et contrôleurs/contrôleuses de meubles et d’accessoires (CNP 

9492) 
 Conducteurs/conductrices de machines à travailler le bois (CNP 9513) 
 Autres manœuvres des services de transformation, de fabrication et d’utilité publique 

(CNP 9619) 
 Surveillants/surveillantes dans la fabrication de meubles et d’accessoires (CNP 9224) 
 Vernisseurs/vernisseuses en finition et en réparation de meubles (CNP 9494) 
 Tapissiers-garnisseurs/tapissières-garnisseuses (CNP 7341) 
 Charpentiers-menuisiers/charpentières-menuisières (CNP 7271) 
 Peintres et enduiseurs/enduiseuses dans le secteur de la fabrication (CNP 9496) 
 Directeurs/directrices de la fabrication (CNP 0911) 

 

                                                           
21. Emploi-Québec, Perspectives sectorielles du marché du travail au Québec 2002-2006 
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6. Perspectives professionnelles 2002-2006 pour les principales professions reliées à l’industrie du meuble, RMR de Montréal, régions 
administratives22 et ensemble du Québec 

RMR de Montréal Perspectives 2002-2006 (Régions) 

Code 
CNP Titre de la profession 

Emploi 
estimé 
pour 

l’ensemble 
des 

industries 
2001(1)  

Demande de 
main-d’œuvre 

2002-2006 
Taux de chômage 

en 2001 
% attribuable à 

l’érosion 
Perspectives 

2002-2006 Montréal     Laval Laurentides Lanaudière Montérégie

Perspectives 
2002-2006 

Québec 

7272  Ébénistes 2 845 Élevé Modéré 43,8 % Favorables Favorables     Favorables Favorables Favorables Favorables Favorables 

9492 
Monteurs/monteuses et 
contrôleurs/contrôleuses de 
meubles et d'accessoires 

2 530 Élevé Modéré 20,3 % Favorables Favorables     Favorables Favorables Favorables Favorables Favorables 

9513 Conducteurs/conductrices de 
machines à travailler le bois 1 685 Élevé Modéré 23,0 % Favorables Favorables     Favorables Favorables Favorables Favorables Favorables 

9224 
Surveillants/surveillantes dans 
la fabrication de meubles et 
d'accessoires 

540 Modéré Modéré --- Acceptables Acceptables     NP Acceptables NP Acceptables Favorables 

9494 
Vernisseurs/vernisseuses en 
finition et en réparation de 
meubles 

850 Élevé Modéré 21,0 % Favorables Acceptables     Favorables Favorables Favorables Favorables Favorables 

7341 
Tapissiers-
garnisseurs/tapissières-
garnisseuses 

790 Modéré Modéré --- Acceptables Favorables     Acceptables Acceptables Acceptables Acceptables Acceptables 

9496 
Peintres et 
enduiseurs/enduiseuses dans 
le secteur de la fabrication 

2 330 Modéré Modéré 34,6 % Acceptables Acceptables     Acceptables Acceptables Acceptables Acceptables Acceptables 

--- : le remplacement dû à l’érosion ne compensera pas la diminution d’emploi prévu pour cette profession. 
(1) Le niveau estimé d’emploi ne s’applique pas uniquement à l’industrie du meuble mais à l’ensemble des industries dans lesquelles cette profession se retrouve. 
Source : Emploi-Québec, Le marché du travail dans la région métropolitaine de recensement de Montréal : perspectives professionnelles 2001-2005. 

                                                           
22.  Les diagnostics sur les régions administratives de Lanaudière, des Laurentides et de la Montérégie englobent à la fois les portions RMR et hors RMR. Ces diagnostics régionaux ne sont donc 

là que pour illustrer la tendance pour l’ensemble des régions concernées. 
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Définition des bornes : 
 

 
DEMANDE 
 
 
OFFRE 

Taux de demande de 
main-d'œuvre 2001-
2006 égal ou inférieur 
à 0  
 
D ≤ 0 
NUL ou NÉGATIF 

Taux de demande de 
main-d'œuvre 2001-2006 
inférieur à la moyenne et 
supérieur à 0 
0 < D < 12,9 
FAIBLE 

Taux de demande de 
main-d'œuvre 2001-2006 
égal à la moyenne 
 
 
12,9 ≤ D < 23,7 
MODÉRÉ 

Taux de demande de 
main-d'œuvre 2001-2006 
supérieur à la moyenne 
 
D ≥ 23,7 
ÉLEVÉ 

Taux de chômage 
inférieur à la 
moyenne 
O < 5,7 
FAIBLE 

Restreintes Acceptables Favorables Très favorables 

Taux de chômage 
égal à la moyenne 
5,7 ≤ O < 12,9 
MODÉRÉ 

Très restreintes Restreintes Acceptables Favorables 

Taux de chômage 
supérieur à la 
moyenne 
O ≥ 12,9 
ÉLÉVÉ 

Très restreintes Très restreintes Restreintes Acceptables 

 Cinq niveaux de diagnostics de perspectives professionnelles, qui déterminent les possibilités 
d’intégration au marché du travail, sont retenus : 

TRÈS FAVORABLES 

Considérant l’évolution de la demande de main-d’œuvre prévue et la situation par rapport 
au chômage en début de période, le potentiel d’intégration au marché du travail sera 
nettement meilleur que celui qui est prévu pour l’ensemble des professions au Québec. 
L’établissement de ce diagnostic ne doit cependant être interprété comme une garantie 
d’emploi dans le groupe professionnel visé. 

FAVORABLES 

Considérant l’évolution de la demande de main-d’œuvre prévue et la situation par rapport 
au chômage en début de période, le potentiel d’intégration au marché du travail sera 
meilleur à celui qui est prévu pour l’ensemble des professions au Québec. 
L’établissement de ce diagnostic ne doit pas non plus être interprété comme une garantie 
d’emploi dans le groupe professionnel visé. 

ACCEPTABLES 

Considérant l’évolution de la demande de main-d’œuvre prévue et la situation par rapport 
au chômage en début de période, le potentiel d’intégration au marché du travail sera 
comparable à celui qui est prévu pour l’ensemble des professions au Québec. 
Bien que les personnes incluses dans ces groupes professionnels feront face à une 
concurrence importante, elles pourront espérer obtenir un emploi en adoptant une stratégie 
de recherche d’emploi appropriée. 

RESTREINTES 

Considérant l’évolution de la demande de main-d’œuvre prévue et la situation par rapport 
au chômage en début de période, le potentiel d’intégration au marché du travail sera 
inférieur à celui qui est prévu pour l’ensemble des professions au Québec. 
Bien que les personnes incluses dans ces groupes professionnels feront face à une 
concurrence importante, elles pourront espérer obtenir un emploi en adoptant une stratégie 
de recherche d’emploi appropriée.  Ainsi, ce diagnostic ne doit pas être interprété comme 
une absence totale de débouchés sur le marché du travail. 

TRÈS RESTREINTES 

Considérant l’évolution de la demande de main-d’œuvre prévue et la situation par rapport 
au chômage en début de période, le potentiel d’intégration au marché du travail sera 
nettement inférieur à celui qui est prévu pour l’ensemble des professions au Québec. 
Bien que les personnes incluses dans ces groupes professionnels feront face à une 
concurrence importante, elles pourront espérer obtenir un emploi en adoptant une stratégie 
de recherche d’emploi appropriée. Ainsi, ce diagnostic ne doit pas aussi être interprété 
comme une absence totale de débouchés sur le marché du travail. 
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7. Répartition des emplois dans le secteur de la fabrication de meubles et de produits 
connexes en 1996 
 

Répartition selon le lieu de 
résidence 

 

Répartition selon le lieu de 
travail 

 

Part des résidants 
travaillant dans la 

région23 Région 

N % N % % 

Montréal 5 190 67,0 4 165 55,2 92,9 

Laval 705 9,1 685 9,1 43,1 

Lanaudière RMR 540 7,0 800 10,6 45,6 

Laurentides RMR 455 5,9 770 10,2 51,9 

Montérégie RMR 850 11,0 1 125 14,9 58,7 

Ensemble de la RMR 7 745 100,0 7 550 100,0 97,5 

Source : Table métropolitaine de Montréal, Profil détaillé des emplois et des professions de la population active occupée 
dans le territoire de la région métropolitaine de Montréal 
 
 
8.1 Correspondance des codes de profession de la classification nationale des 
professions (CNP) avec les programmes de formation dispensés par le MEQ et 
régions de la RMR offrant la formation 
 

Secteur Code 
CNP Titre de la profession Code 

MEQ Programme d’études Filière Région 

Arts 573.11 
Techniques de métiers 
d’art : ébénisterie 
artisanale 

DEC Montréal 

5030 Ébénisterie DEP 
Lanaudière 
Montérégie 
Montréal Bois et 

matériaux 
connexes 

7272 Ébénistes 

233.A0 

Techniques d'ébénisterie 
et de menuiserie 
architecturale (en vigueur 
jusqu’en sept. 2003) 

DEC Lanaudière 

Fabrication 
mécanique 235.A0 

Techniques de 
production 
manufacturière 

DEC Laurentides 
Montréal 

Bois et 
matériaux 
connexes 

9224 Surveillants/surveillantes dans la fabrication 
de meubles et d'accessoires 

233.B0 

Techniques du meuble et 
d’ébénisterie 
(spécialisation : 
menuiserie 
architecturale) 

DEC Montréal 
Lanaudière 

Bois et 
matériaux 
connexes 

9494 Vernisseurs/vernisseuses en finition et en 
réparation de meubles 5142 Finition de meubles DEP 

Montréal 
Montérégie 
Lanaudière 

5080 Rembourrage artisanal DEP Montréal 
Montérégie 

Bois et 
matériaux 
connexes 

7341 Tapissiers-garnisseurs/tapissières-
garnisseuses 

5031 Rembourrage industriel DEP Montréal 

Bâtiment et 
travaux publics 7271 Charpentiers-menuisiers/charpentières-

menuisières 1428 Charpenterie-menuiserie DEP 
Laval 
Montérégie 
Montréal 

Administration, 
commerce et 
informatique 

415.14 
Techniques 
administratives (option : 
gestion industrielle) 

DEC 

Lanaudière 
Laurentides 
Laval 
Montréal 
Montérégie 

5363 Génie industriel et 
administratif BAC 

Montréal  
(U. Concordia, École de 
technologie supérieure 
et  École 
polytechnique)  

0911 Directeurs/directrices de la fabrication 

5360 Génie mécanique BAC 

Montréal 
(École de technologie 
supérieure, École 
polytechnique, U. 
Concordia et U. McGill)

Source : Site Internet du réseau télématique de la formation professionnelle et technique du Québec, 
http://inforoutefpt.org 

                                                           
23.  Les pourcentages de cette colonne réfèrent au nombre de personnes qui travaillent dans ce secteur, et 

ce, dans leur région de résidence par rapport à l’ensemble des résidants de la région qui travaillent dans ce 
secteur. 
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8.2 Correspondance des codes de profession de la classification nationale des 
professions (CNP) avec les programmes de formation dispensés par le MEQ et les 
autres régions du Québec offrant la formation 
 

Secteur Code 
CNP Titre de la profession Code 

MEQ Programme d’études Filière Région 

Arts 573.11 Techniques de métiers d’art : 
ébénisterie artisanale DEC 

Capitale-Nationale 
Saguenay-Lac-Saint-
Jean 

5030 Ébénisterie DEP 

Bas-Saint-Laurent 
Capitale-Nationale 
Centre-du Québec 
Chaudière-Appalaches
Estrie 

1442 Gabarits et échantillons ASP Centre du Québec 

Bois et 
matériaux 
connexes 

7272 Ébénistes 

233.A0 
Techniques d'ébénisterie et de 
menuiserie architecturale (en 
vigueur jusqu’en sept. 2003) 

DEC Centre-du-Québec 

5028 
Fabrication en série de 
meubles et de produits en bois 
ouvré 

DEP Centre-du-Québec Bois et 
matériaux 
connexes 

9492 
Monteurs/monteuses et 
contrôleurs/contrôleuses de meubles 
et d'accessoires 

1442 Gabarits et échantillons ASP Centre-du-Québec 
Bois et 

matériaux 
connexes 

9513 Conducteurs/conductrices de 
machines à travailler le bois 5028 

Fabrication en série de 
meubles et de produits en bois 
ouvré 

DEP Centre-du-Québec 

Bois et 
matériaux 
connexes 

233.01 Techniques du meuble et du 
bois ouvré Centre-du-Québec 

235.A0 Techniques de production 
manufacturière 

Chaudière-Appalaches
Montérégie hors RMR 

Fabrication 
mécanique 

9224 
Surveillants/surveillantes dans la 
fabrication de meubles et 
d'accessoires 

233.B0 

Techniques du meuble et 
d’ébénisterie (options : 
menuiserie architecturale et 
production sérielle) 

DEC 

Centre-du-Québec 

Bois et 
matériaux 
connexes 

9494 Vernisseurs/vernisseuses en finition et 
en réparation de meubles 5142 Finition de meubles DEP Centre-du-Québec 

5080 Rembourrage artisanal DEP Capitale-Nationale 
Centre-du-Québec 

Bois et 
matériaux 
connexes 

7341 Tapissiers-garnisseurs/tapissières-
garnisseuses 

5031 Rembourrage industriel DEP Centre-du-Québec 

Bâtiment et 
travaux publics 7271 Charpentiers-

menuisiers/charpentières-menuisières 1428 Charpenterie-menuiserie DEP 

Abitibi-Témiscamingue 
Bas-Saint-Laurent 
Capitale-Nationale 
Chaudière-Appalaches
Côte-Nord 
Estrie 
Gaspésie/Îles-de-la-
Madeleine 
Mauricie 
Montérégie hors RMR 
Nord-du-Québec 
Outaouais 
Saguenay-Lac-St-Jean

Administration, 
commerce et 
informatique 

415.14 Techniques administratives 
(option : gestion industrielle) DEC 

Abitibi-Témiscamingue 
Bas-Saint-Laurent 
Capitale-Nationale 
Centre-du-Québec 
Chaudière-Appalaches
Côte-Nord 
Estrie 
Gaspésie/Îles-de-la-
Madeleine 
Lanaudière hors RMR 
Mauricie 
Montérégie hors RMR 
Outaouais 
Saguenay-Lac-Saint-
Jean 

Bois et 
matériaux 
connexes 

233.01 Techniques du meuble et du 
bois ouvré (avec expérience) DEC Centre-du-Québec 

5363 Génie industriel et administratif BAC Mauricie (UQTR) 

 

0911 Directeurs/directrices de la fabrication 

5360 Génie mécanique BAC 

Estrie  
(U. Sherbrooke) 
Capitale-Nationale 
(U. Laval) 
Mauricie (UQTR) 

Source : Site Internet du réseau télématique de la formation professionnelle et technique du Québec, 
http://inforoutefpt.org 

 Programmes d’études exclusifs à l’École québécoise du meuble et du bois ouvré de Victoriaville et/ou à 
l’École du meuble de Montréal: 

 Fabrication en série de meubles et de produits en bois ouvré (DEP) 
 Gabarits et échantillons (ASP) 
 Rembourrage industriel (DEP) 

 Diplômes d’études collégiales dispensés uniquement au Cégep de Victoriaville et/ou à l’École du meuble 
de Montréal  

 Techniques du meuble et d’ébénisterie 
 Techniques du meuble et du bois ouvré 
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9.1 Données sur l’enquête de relance (RMR de Montréal – Promotion 2000-2001) 
 

Code MEQ Programme Filière 

Nombre de 
personnes 
diplômées 
visées par 
l’enquête 

En emploi Emploi à 
temps plein 

En lien avec 
la formation 

Taux de 
chômage

573.11 Techniques de métiers d’art : ébénisterie 
artisanale DEC 11 75,0% 100,0% 66,7% 14,3% 

5030 Ébénisterie DEP 120 75,0% 96,5% 74,5% 14,9% 

233.A0 Techniques d'ébénisterie et de menuiserie 
architecturale DEC --- ---  --- --- 

235.A0 Techniques de production manufacturière DEC 7 83,3% 100,0% 80,0% 16,7% 

233.B0 Techniques du meuble et d’ébénisterie (option : 
menuiserie architecturale) DEC --- ---  --- --- 

5142 Finition de meubles DEP 64 65,9% 96,6% 71,4% 17,1% 
5080 Rembourrage artisanal DEP --- ---  --- --- 
5031 Rembourrage industriel DEP --- ---  --- --- 
1428 Charpenterie-menuiserie DEP 202 89,0% 100,0% 90,1% 4,7% 

415.14 Techniques administratives (option gestion 
industrielle) DEC 16 50,0% 100,0% 66,7% 0,0% 

5363 Génie industriel et administratif BAC 149 97,7% 100,0% 91,6% 0,0% 

5360 Génie mécanique BAC 310 88,3% 100,0% 89,3% 1,1% 

 
Source : Ministère de l’Éducation, Données sur l’intégration au marché du travail pour la région métropolitaine de 
recensement de Montréal – La Relance au collégial en formation technique, Promotion 2000-2001, Situation au 31 mars 
2002, Direction de la recherche et de l’évaluation, 2003. Ministère de l’Éducation, Données sur l’intégration au marché du 
travail pour la région métropolitaine de recensement de Montréal – La Relance au secondaire en formation 
professionnelle, Promotion 2000-2001, Situation au 31 mars 2002, Direction de la recherche et de l’évaluation, 2003. 
Ministère de l’Éducation, Données sur l’intégration au marché du travail pour la région métropolitaine de recensement de 
Montréal – La Relance à l’université, Promotion 1999-2000, Situation en janvier 2001, Direction de la recherche et de 
l’évaluation, 2002. 
 
(*) Données de la promotion 1999-2000 
 
9.2 Données sur l’enquête de relance (Ensemble du Québec – Promotion 2000-2001) 
 

Code MEQ Programme Filière 

Nombre de 
personnes 
diplômées 
visées par 
l’enquête 

En emploi Emploi à 
temps plein 

En lien avec 
la formation 

Taux de 
chômage

573.11 Techniques de métiers d’art : ébénisterie 
artisanale DEC 29 68,0% 88,2% 60,0% 5,6% 

5030 Ébénisterie DEP 258 76,7% 94,9% 77,9% 9,8% 

1442 Gabarits et échantillons ASP 8 85,7% 100,0% 83,3% 0,0% 

233.A0 Techniques d'ébénisterie et de menuiserie 
architecturale DEC --- --- --- --- --- 

5028 Fabrication en série de meubles et de produits en 
bois ouvré DEP 18 61,1% 100,0% 81,8% 15,4% 

233.01 Techniques du meuble et du bois ouvré DEC --- --- --- --- --- 
235.A0 Techniques de production manufacturière DEC 24 65,0% 100,0% 92,3% 7,1% 

233.B0 Techniques du meuble et d’ébénisterie (options : 
menuiserie architecturale et production sérielle) DEC 33 66,7% 88,9% 87,5% 18,2% 

5142 Finition de meubles DEP 87 65,6% 95% 73,7% 16,7% 

5080 Rembourrage artisanal DEP 10 62,5% 80% 100,0% 16,7% 

5031 Rembourrage industriel DEP --- --- --- --- --- 

1428 Charpenterie-menuiserie DEP 566 80,0% 96,3% 87,2% 13,4% 

415.14 Techniques administratives (option gestion 
industrielle)  DEC 26 66,7% 100% 64,3% 6,7% 

5363 Génie industriel et administratif * BAC 167 97,9% 100% 92,4% 0,0% 

5360 Génie mécanique * BAC 521 88,8% 99,6% 89,4% 1,0% 
 
Source : Ministère de l’Éducation, Données sur l’intégration au marché du travail pour l’ensemble du Québec – La 
Relance au collégial en formation technique, Promotion 2000-2001, Situation au 31 mars 2002 Direction de la recherche et 
de l’évaluation, 2003. Ministère de l’Éducation, Données sur l’intégration au marché du travail pour l’ensemble du Québec 
– La Relance au secondaire en formation professionnelle, Promotion 2000-2001, Situation au 31 mars 2002, Direction de 
la recherche et de l’évaluation, 2003. Ministère de l’Éducation, Données sur l’intégration au marché du travail pour 
l’ensemble du Québec – La Relance à l’université, Promotion 1999-2000, Situation en janvier 2001, Direction de la 
recherche et de l’évaluation, 2002. 
 
(*) Données de la promotion 1999-2000 
 
Note complémentaire aux tableaux 9.1 et 9.2 : Les tirets (---) signifient une absence de publication par le ministère de 
l’Éducation pour une des raisons suivantes :  

1) soit que le nombre de personnes diplômées est inférieur à cinq 
2) soit que le nombre de répondants est inférieur à cinq 
3) soit que le taux de réponse est trop faible pour qu'on le juge représentatif. 
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10. Compétences recherchées par l’industrie 
 

 Selon Christian Galarneau, coordonnateur du Comité sectoriel de main-d’œuvre des industries 
des portes et fenêtres, du meuble et des armoires de cuisine, les travailleurs doivent maintenant 
détenir des compétences supérieures. Ils doivent dorénavant être « en mesure de comprendre 
les mathématiques appliquées, d’utiliser un terminal informatique ou de faire un entretien 
préventif des machines». 

 Selon le site Internet de l’inforoute FPT, les travailleurs de l’industrie doivent posséder les 
aptitudes suivantes : 

 Dextérité, sens de l’observation et discernement 
 Patience, minutie, précision et rapidité d’exécution 
 Sens esthétique 
 Capacité de percevoir les formes en trois dimensions 
 Résistance physique à demeurer debout pendant plusieurs heures 

 
 
11. Références bibliographiques incontournables 
 

 Comité sectoriel de main-d’œuvre des industries des portes et fenêtres, du meuble et des 
armoires de cuisine – 
www.clicemplois.net (Québec) 

 Association des fabricants de meubles du Québec –  
www.afmq.com (Québec) 

 La Société de développement économique Rivière-des-Prairies • Pointe-aux-Trembles - 
www.sodec.qc.ca (Québec) 

 Réseau télématique de la formation professionnelle et technique au Québec – 
http://inforoutefpt.org (Québec) 

 Ministère de l’Éducation du Québec – 
www.meq.gouv.qc.ca (Québec) 

 Ministère du Développement des ressources humaines Canada – 
www.hrdc-drhc.gc.ca (Canada) 

 Guide sur les carrières – 
http://cnp2001noc.worklogic.com (Canada) 

 Industrie Canada –  
www.strategis.ic.gc.ca (Canada) 
 
 

12. Pistes d’actions retenues par les membres du COF 
 

 Axer la formation des gestionnaires sur la commercialisation, l’innovation, la gestion et le design 
de leurs produits. 

 
 Mettre également sur pied des programmes de formation pour les gestionnaires en gestion et 

analyse prévisionnelle des ressources humaines. 
 

 Améliorer les services aux entreprises dans le suivi de la planification et dans la 
commercialisation. 

 
 Pour aider à solutionner les problèmes de main-d’œuvre, il faudrait privilégier des formations 

plus courtes, une augmentation du soutien à la formation en entreprise et une meilleure 
concertation entre les institutions de formation et les entreprises. 

 
 Analyser la distribution de la carte de formation, particulièrement en Montérégie,  pour s’assurer 

qu’elle soit en lien avec la demande de main-d’œuvre et qu’elle puisse répondre adéquatement 
aux besoins de production.  

 
 Environ 39 % des travailleurs ne détiennent pas de diplôme d’études secondaires. Afin 

d’augmenter leur polyvalence, il faudrait dispenser une formation de base et encourager les 
entreprises à reconnaître sur le plan salarial leurs acquis. 

 
 S’assurer que le contenu des cours inclut un module sur l’apprentissage des nouvelles 

technologies numériques de l’industrie. 
 

 Maintenir les efforts dans la promotion des professions manuelles afin qu’elles soient 
revalorisées. 

 
 Encourager l’apprentissage en milieu de travail dans les programmes de rembourrage, finition 

de meubles, opérateurs de machinerie industrielle et ébénisterie. 
 

http://www.clicemplois.net/
http://www.afmq.com/
http://www.sodec.qc.ca/
http://inforoutefpt.org/
http://www.meq.gouv.qc.ca/
http://www.hrdc-drhc.gc.ca/
http://cnp2001noc.worklogic.com/
http://www.strategis.ic.gc.ca/
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